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Un partenariat en faveur
des espaces naturels de l’Oise

Avec l’appui et la collaboration de la commune de
Lavilletertre, du conservateur, des bénévoles et
des usagers, le Conservatoire des Sites Naturels de
Picardie met en œuvre une gestion adaptée sur le
site (études, travaux...) et assure la sensibilisation
du public (sorties et chantiers nature, documenta-
tion...). La sensibilité des chauves-souris et la
fragilité de la pelouse appellent également l’atten-
tion de chaque visiteur et utilisateur du site pour
veiller à préserver ce milieu remarquable.
Pour mener à bien ces missions, le Conservatoire
bénéficie du soutien financier du Conseil Général
de l’Oise et du Conseil Régional de Picardie.

Contacts :

Pour se rendre
au Plateau de Lavilletertre :

Quelques recommandations :
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Vous participez à la conservation des richesses de ce
site fragile en respectant sa faune et sa flore, en empor-
tant vos déchets et en limitant les places de feu.
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Commune de Lavilletertre
8, grande rue Jean Dessein, 60240 Lavilletertre
Tél : 03 44 81 10 09

Conservatoire des Sites Naturels de Picardie
1 Place Ginkgo, Village Oasis, 80044 Amiens Cedex 1
Tél : 03 22 89 63 96

Pour plus de précisions :
Carte IGN Série Bleue
1/25.000 n° 2212 Ouest.

Commune
de Lavilletertre

Menacées par les dérangements

Dans un gîte d’hibernation, la principale menace
pour les chauves-souris est le dérangement. Il peut
provoquer un réveil brutal qui affaiblit les animaux
par une consommation accrue de leurs réserves
énergétiques. Le dérangement peut donc leur être
fatal. C’est pourquoi la mise en place de grilles
permet de sécuriser les entrées des cavités et d’as-
surer une grande quiétude aux quatre espèces de
chauves-souris présentes.

Les entrées des cavités étaient éboulées. Après dégagement des pierres,
des artisans ont effectué la maçonnerie et la pose de grilles. Cet équipe-
ment assure une grande tranquillité aux chauves-souris et limite les
risques d’accident.

Ph
ot

o 
: R

.H
u

et
 /

 C
S

N
P.



Sous terre, un dortoir...

L’exploitation de la craie dans les flancs du coteau a créé
une falaise de quelques mètres dans laquelle se trouvent des
carrières souterraines. Ces dernières étaient jadis utilisées

pour extraire des pierres de
taille. De nos jours, elles abritent
l’un des plus importants sites
d’hibernation pour les chauves-
souris de l’ensemble du Vexin.

Ces animaux sont devenus rares en raison de la destruction
de leurs gîtes et la raréfaction de leur nourriture. Aussi, il
importe d’attacher une importance particulière aux rares
endroits qui les hébergent encore et d’y garantir leur tran-
quillité.

... et un petit air méridional

La partie centrale du plateau est constituée d’une pelouse
rase. Elle est entretenue par le tassement lié au passage de
nombreux visiteurs et par les lapins. Le sol est ici sec et
pauvre en nourriture ; seules des plantes adaptées à ces
conditions difficiles s’y développent. Les espèces présentes
sur le plateau sont par conséquent originales au regard des
grandes cultures voisines ou encore du fond de la vallée. Ce

sont bien souvent les
mêmes que l’on ren-
contre dans le sud de la
France...

A l’approche des lisières et des versants du coteau, le tapis
s’étoffe ; les graminées plus hautes et plus denses sont le
refuge de l’Orvet. Les herbes laissent ensuite la place à des
arbustes que le Bruant jaune utilise comme perchoir. Il
convient néanmoins de surveiller la progression des fourrés
sur le Plateau car l’ombre et l’humidité qu’ils apportent et la
richesse du sol issue de la décomposition des feuilles entraî-
nent peu à peu la disparition de la flore des pelouses.

Située dans le Vexin français, préservée et profon-
dément encaissée, la vallée de la Viosne recèle des
milieux naturels rares dans le nord de la France.
Parmi eux, le Plateau de Lavilletertre offre au visi-
teur deux éléments remarquables : des pelouses
(tapis d’herbes rases) en son sommet et des cavités
abritant des chauves-souris dans ses flancs.

Pour le visiteur curieux qui accède au sommet du
coteau, c’est tout d’abord la faible surface du site
qui surprend (1,5 hectare). Cependant, 167 espèces
de plantes y ont été inventoriées, une dizaine d’es-
pèces d’oiseaux l’utilisent comme terrain de chasse
et au moins 26 espèces d’insectes le fréquentent.

Un paysage original...

C’est la mosaïque des milieux naturels qui caracté-
rise le Plateau de Lavilletertre et lui procure toute sa
richesse. Elle permet à de nombreuses espèces d’y
trouver le gîte et le couvert. Dès le printemps, une
promenade discrète et attentive permet des ren-
contres avec des criquets et des sauterelles affairés
dans les herbes rases ou avec des papillons impa-
tients de profiter du nectar de chaque fleur. Une
agitation dans une touffe d’herbes trahit la présence
du Lézard vert, venu prendre un bain de soleil.

découvrez...

... le Plateau

Jadis, les pelouses étaient utilisées pour le pâturage des
moutons. Ces derniers jouaient le rôle de “tondeuses” natu-
relles, entretenaient ainsi le milieu et favorisaient de
nombreuses espèces animales et végétales. Peu à peu
délaissées par les activités agri-
coles, puis envahies par les
arbustes et les bois, les pelouses ne
représentent plus, aujourd’hui , que
5 % des superficies qu’elles comp-
taient au début du vingtième siècle.

Parmi la douzaine d’espèces d’orchidées
inventoriées sur le site, l’Ophrys mouche a
développé une stratégie des plus efficaces

pour attirer l’insecte pollinisateur : chacune
de ses fleurs imite la femelle de nombreux

insectes comme les mouches.

Les pentes qui bordent le Plateau sont en majorité boisées. Il subsiste néan-
moins des pelouses rases intéressantes entre les affleurements de calcaire.

La grande diversité de plantes
attire de nombreux insectes
comme la Mante religieuse.
Elle doit son nom à sa posture
de “prière”, pattes avant pliées
et jointes.

Le Grand Rhinolophe est l’une des cinq
espèces de chauves-souris recensées dans
les cavités du Plateau de Lavilletertre. Il est
très rare et menacé de disparition dans
toute l’Europe.
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